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GAIMARD Paul (1796-1858). Chirurgien naturaliste.

Paul, Joseph Gaimard naît le 31 janvier 1796 à Saint-Zaccharie dans le Var.  
Élève de l’École de médecine navale de Toulon, chirurgien auxiliaire de 3e classe le 17 
septembre 1812, il embarque sur l’Impérial (1812-1814) puis sur le Néréide (1815). Il est 
promu chirurgien de 3e classe le 1er septembre 1816, puis chirurgien de 2e classe le 1er

février 1821 et chirurgien de 1re classe le 1er mai 1824. 
Élève de l’École de médecine navale de Toulon, un concours lui permet de devenir 
chirurgien auxiliaire de la Marine.  
Il sert alors sur l’Impérial (1812-1814) puis sur le Néréide (1815) lors des dernières 
campagnes militaires de l'Empire, puis est nommé chirurgien de 3e classe en septembre 
1816. 

Du 17 septembre 1817 au 13 novembre 1820, il embarque à bord de la corvette Uranie sous les ordres de Louis-
Claude de Freycinet en qualité de chirurgien en second. Le chirurgien-major est Jean-René Constant Quoy et Charles 
Gaudichaud-Beaupré est pharmacien-botaniste. Partie de Toulon, la corvette franchit Gibraltar, relâche à Rio, double 
le cap de Bonne-Espérance et mouille trois mois à l'île Maurice. De là, les naturalistes envoient au Muséum quatre 
grandes caisses contenant 700 insectes dont 200 papillons récoltés au Brésil. À la suite d'un naufrage, aux Malouines, 
ils regagnèrent la France sur la Physicienne. 
En février 1821, il devient chirurgien de 2e classe et sert à Toulon puis est nommé à la 1re classe en mai 1824. Il est 
alors envoyé en Angleterre pour y visiter les musées d'histoire naturelle (1825).  
Du 25 avril 1826 au 24 février 1829, il participe à une seconde expédition à bord de la corvette Astrolable (ex-Coquille) 
sous les ordres de Jules-Sébastien-César Dumont d'Urville. Il est chirurgien-major tandis que Pierre-Adolphe Lesson, 
frère de René-Primevère Lesson est chirurgien adjoint et Jean-René-Constant Quoy est naturaliste. En février 1828, 
l'équipage passe une semaine à Vanikoro pour rechercher des vestiges du naufrage de Lapérouse. Il débarquera 
malade à l'île Bourbon le 23 novembre 1828 et rentre en France sur la Bayonnaise en avril 1829. Au cours de cette 
expédition, il participera à l'envoi de très nombreuses caisses de documentations et de spécimens au Muséum à Paris. 
En 1839, la Recherche, commandée par le lieutenant de Vaisseau Fabvre, effectue une troisième mission en Laponie, 
dans l'archipel des Féroé et atteint le Spitzberg. La quatrième expédition se déroula entre août 1839 et avril 1840. Les 
savants ramenèrent 23 caisses et 10 barils d'échantillons. 
À l'issue de ces expéditions, Gaimard se consacra à la rédaction de ses voyages sur l'Uranie, l'Astrolabe et la 
Recherche.
Admis à la retraite en le 1er septembre 1848, il décède à Paris le 10 décembre 1858. 

On retrouve le nom de Paul Gaimard sur une rue à Saint-Zacharie (Var) 
sur un timbre–poste des îles Falkland 

En outre, ont été décrits 
Bettongia gaimardii 

Phalacrocorax gaimardii 
Eualus gaimardii gaimardii  

Eualus gaimardii gaimardii belcheri  
Myiopagis gaimardii  

Byblis gaimardii  
Diogenidae calcinus gaimardii  

Leptomithrax gaimardii
Paragrapsus gaimardii ou cyclograpsus gaimardii

https://fr.wikipedia.org/wiki/Toulon
https://fr.wikipedia.org/wiki/Guerres_napol%C3%A9oniennes
https://fr.wikipedia.org/wiki/Guerres_napol%C3%A9oniennes
https://fr.wikipedia.org/wiki/Toulon
https://fr.wikipedia.org/wiki/Angleterre
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Bettongia gaimardi Phalacrocorax gaimardii  Eualus gaimardii gaimardii  

Eualus gaimardii gaimardii belcheri Myiopagis gaimardii  Byblis gaimardii

Diogenidae Calcinus gaimardii  Leptomithrax gaimardii Paragrapsus gaimardii  


